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Ala rentrée 2019, l'école sera obligatoire
à partir de 3 ans. Pour Jean-Michel Blanquer
et Boris Cyrulnik, la maternelle doit être
un lieu de socialisation et d'épanouissement

ENTRETIEN

Le ministre de l'éducation. Jean-
Michel Blanquer, a chargé le neu·
ropsydtiatre Boris Cyrulnik d'or·
ganlseret d'animer les Assises de
la maternelle, les rr et 28 mars.
Tous deux en déeryptent leS'en-

jeux, à commencer par l'annonce faite, ce
mardi, par Emmanuel Macron. à l'Ouverture
de cet événement: l'abaissement de l'Age de
l'instruction obligatoire à 3ans.

Leprésidut de la République a annoncé,
en ouverture de. Assises dl! la mateI'
nelle.I'lIbaluement de l'. de l'inlltrw:-
tion obliptoire à Jans, eonm 6 ans
aujourd'hui. Quelle est la portée
de cette llIlftoncl! ?

Jean·Micl1l!.1 BJ:mqun Depuis les lDis Ferry
de 1882, on n'a connu que trois étapes d'al-
Longement de la scolarité obligatoire, pm-
gIeSsivement portée de 12à 16 ans. En abais-
5antà 3 ans l'âge de rentreeâ. l'école, on agl1
sur l'amont pour la première fois. Cette an·
nonce a une portée symbolique forte, mais
aussi dèS conééquences pratiqu~ fonda·
mentales, l!1Ie l'eConnalt l'Importance déci-
sNe des premières annm de vie pour les Ip-
pnmti:ssages, On en avait l'intuition depuis
pll3leurs siècles: on en il d~sormais lil ••~
monstration grâce aux scIences I:ognitlves,
et notamment la psychologie.

CObmtêmem. qu'est-œ que cela va chan-
ger, alors que la quasHotaUtf des enfants
fréquente dfjlles Dabel d.ela maternelle?

J,-At. Il. Si 97 " des élèves sont délil srolari·
sét l 3ans, près de 25000 enfants ne fié-
queutent pas la maternelle. Par ailleurs, cette

moyenne nationale cache des réalités teni-
toriales disparates. Dans certains départe-
ments d'outl'l!-mer, nous n'tIllous pas ;lU-
delà de 70 %. En Corse, le ratio atteint S7%,et
il "'am. ~3%. Une étole maternelle rénoW!e
peut être bénéfique hous, noummentpour
oompelUer les inégalités pour les enfants les
plus dHavoriséll·.

Cela fait des Illlnl!es que l'ODoppose
la pédagogie du feu à la pédaaog1e
des priapprenUuages, Peut-on sortir
eleœtlequerelle ?

J,-M. B. nesttemps de dépasser le débat sté-
rile tendant à oppeler les enjeux d'épanoujs-
lement aux enjeux de connaissances. L'cm-
fant arrive l!Il maternelle avec une curiosité
en éveil. Au nom du bonheur, on voudrait R
détacher des enjeux scolaires, alon qtI'on
peut" très tôt" dévI!lopper chez j'enfant le lan-

gage et même une conscience prégmmmati-
cale en misant sur l~ jeu, III ~1'è il \faix
haute,les contes mimés.. ..

Doril tyrulnilt Ces querelles philosophi-
ques m'étonnent. On devrait apprendre
dans l'ennui; le jeu ne serait que perte de
temps. ...Les rethetdtes en sden~ cognIti-
ves montrent le cuntraire , l'enfant qui joue
apprend mieux, l'enfant qui pratique la
musique accède au langage et il la socialisa-
tion plus tôt, plus facilement. Plus un en-
fantest porté par un environnement séi;u-
rlsant, plUl il explore, s'ouvre et prend plai-
sir il apprendre.

L'&ole matemtile pour laquelle vous
plaidez met la lanaue au premier plan,
Paut-Il si t6t dailt la scolartte btsLstel' lU1'
le français. quitte i Ual'lSfonner. comme
le reiloute une frange det enseipants.la
maternelle en • antichambre • du CP1

8. C.Le langage ut un enjeu fondamental :
comprendre les mob, lelU' sens. h!nd. capa-
ble de représentations abstraites tout en dé-
veloppant la capacité d'être en relation. C~
m: peut que partidper il construire la con-
fiance en soi de l'enfant et le motiver il ap-
prendre. d;i«ouvrir. L'éçole offle un véritable
bain langagier, que ce soit par lesproression-
nels adultes qui participent il sa vie que par
les relations des enfants entre eux: c'est un
élément capital, notamment pour ceux
n'ayant peut-ètrepas pu profiter d'une ri-
che$$e langagière _t leur arrivée il l'école.

J.-M. B. Ul maternellE! ne doit pas avcirpeur
de se fixer comnte ob;ectif l'enridtisse.lnent
du vocabulaire. la maltrise du plus. de mots
possibltà unmomentdeJa vie où œla est à la
fois facile et StrUl1wanL Une s'agit pas d'ap-
pret'ldJe il nos tout-petits des listes de v0ca-
bulaire.. Non, ils peuVl!llt se familiarUer avec
le!; mots et mèllH! la I?'lltaxe en jouant ou en
chantant, Ne pas se saisir de cet enjeu, c'Mt re-
noncerillutter contre la première inc!gaHtê
entre lesenfà:nts, qui est le nombre de mots
qu'Usmaitrlsent-ou DOn-à6anl.

Chaque enfant doit. àœtâge. pouvoir èntrer
dans la. lecture et \'éoiture. mai5 il Son
ry1hn1.e, Cela peul: plaider en faveur de cla:ms
mêlant les âges - nous en débattroll$.

La place asentiélle de la Ianpe
ne 'lrien.t-elle p.u d'être réaffirméedlU:Ul
1ft nouveaux progran:una aÇOlalres?

I,-M, B. Jene crois pas néç~saire de mrolr
en profondeur les programmes scolaires,
même lÛ tles i1dJédûS'SèrnenUi w~ ajuste-
ments s'avéreront peut-être néceJSa:lre$. tell
prog.r.munE'S sont vivants et ilest donc nor-
mal que certaines choses évoluent â la lu-
mière des débm que nous aurom.

Les enaeipaDts de maternelle om

le m&ne statut, la mtme fotl'l1lltion.
etpuent ~ mt!!me CODc:outS que
leun coUèpes de l'élémentalré. Paut-il
lOlI'1pR II'fce tela? Une ccrtükatiOD
spédflque s'impoH-t-elle ?

B. C. Les profeaseurs des écoles, rettUtés il
bac +), ont déjà un niveau univmitaire
élevé. Ce niveau est-il pour autant adapti à
l'accueil de jmJnes enfants? A 3 ans, les en-
fants débutent à peine l'aventure de la pa-
role; ils parlent généralement depuis dix
mois. Au premier jour d'école, un tiers d'en-
tre eux. exposés ildes difficultés psychiques
01.1 ~ (deui~ précarité, vinlenœs con-
jUgalllS), sont inhibês ou ..:imécures~, selon
l'anglicisme que je m'autorise. L'enjeu pour
l'icole est d'introduire de l'affect afin d'aider

ces enfantsâ Ilntter dans 1c!Sapprentimlge$.
Cela peut très vite être réparé 1FOJ:ttlê$ à ce
qu'on appeJJe la «théorie de l'att1lchement .,
les ense'ignants mais <JWJslle$a.gems territo-
riaux spécialisés des écoles maternelles
(Atseml peuvent être des personnes-res-
SOUTœ$Jl'I'IUfiI(COmpagner, wire porter lfl
Ilnfants qui en ont le plus besoÏD.

J,-Mo B.l'ai préconisé. pal" le pa:lsé, une cer-
tification spécifique pour les enseignmts de
maternelle ..on verra si cette idée ressort des
i1ssÎSl!!i.Ebttè la maternelle et l'élêmèntaÎIE,
il y a, de fait, une différence mais certainl':-
ment pas une frontière 4!tanche. 11 faut
eonserver le même statut et pouvoirtonti-
nuer il passer d'un uniwl'll à un autre.

De, SJDdiatll d'mseSgrlan.ti
aaigtle:nt que la scolarisation
_nt 3ans soit abandonnée_

S. C. A2 ans, si deux tien des enfants sont
déjà prêts il meltreen jeu cette transaction
entre le «clmz soi. et le monde de l'école,
manifestant un. plaisir d'explorer ce nouvel
unM!n, un petit pourœntage- de l'ordre de
20 % - iluran besoin de gagner enèOre en
maturité lit peut manifl!$1er un ~mt
psycho-traumatique en intégrant p:réooce-
I1U!nt une classe. Cela plaide pour ne pas
faiJe de l'éf;oJe à a msune \>blig;ttion.

J,-Mo B, Le débat est ouvert. Dans certains
Cil$, l'éroleà 2anspeutfonctionner,~ cela
ne peut êtœvu comme l'alpha et l'oméga.l.I!
maitre mot. en lamatii.>re,est lepragmatlsme,
11fauttme approche au cas par ca~

On salt aujQurd'hu.l que les apprenti •••
ses précoces peuvent ftre péIlalls&
p;ul'expoddon da enflmts aux kram.
Que &ire pour 'J remédier 1

kM. B, Notre société wufl're d'une addk:-
tiongénêtalisée BlU écrans; Il fauue saisirde
ce problème pour ce qu'il est, une question de
santé publique. dans le dialogue ail« les pa-
rents. Cela ne veut pu dire que le numérique
doit être absent de l'éc:<>le,mais il faut être
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attentif à ne pas survalorlser les nouvelles
tedmologiêS à un âge trop pdrott>.

B. C. Devant un écran, l'enfant est passlf Il
est médusé, littéralement, et il n'apprend
rien. Or. lu enm.nu ont «Ujà. awnt de parler.
un tour de parole. un lltoùl'.de bahil., si vous
mepermeltezœjeu detnCtS1açmien. quifait
que "enfant se synchronise avec l'adulte
mémedansl'écbangepréverbalA3 ;nu, Usait

LES CHIFFRES

788000
N<lmbre approltimatif
d'&nfants scolarisés
à 3ans, !'ige de l'entrée
en pèlite section
de matémeUe,
à (a rentrée 2016.

25000
Nl)mbni' estimé d'el1fants
non .s.cotarisés il 3ans,

28/03/2018

flparler avec », Un enfant dewnt un écran est
privé de ce type d'échanges. Cela ne pose pas
seulement problème pour l'acquisition du
Ianpge. mais aussi dans le développement
des capacités relationnelles. Aujourd'hui. on
peut mesurer le développement de l'empa-
thie en ob$etv;mt le CefVe;I!qdes emanu. Or,
devant un·kran, il ne se passe plus riên. _

l'JIOPOS UCUJIUJI PD
MATnIA-...:rtAOU41T vrOl.AOlll Moau.l

25.5
Nombre moyen d'enfants
face à un eonsei·gnant.

1000
Nombre estimé de postes
~équivalent temps pleln l+

qoi ~nt né<;essa~res
â ta scolari~tion
~ tous les enfant!;
(t~ Sans. (SouJ(;(! :
service sta\istique$
du ministère
cte l'éducation nationale)

Pour les enseignants, des «lignes rouges» àne pas franchir
Lacommunauté éducative s'inquiète notamment que les enfants de 2 ans ne puissent plus être accueillis

A I.Qveille de, assises de la
maternelle, c:onvoquêes
mardi 'Z7 et mercredi

28 mus. les PJOno$tics sur la fu-
ture maternelle alJ.ajent bon train.
Yauta-t.j] dès dédoublements en
maternelle comMe <4tns ('ertal-
ne.s classes de CP? L'introduc:tion
de u listes de mots. ou d'une
deuxième langue vivante rUne
œrtificatwn spécifique pour les
profeueurs de maternelle? Des
inflexions dans les progmnmes?
En llmont, personnels et panmb
d'élM$ ont fuit état de leun ques-
tionnements autant que des «Ii-
gnesrouges. qu'UsneveurentpM
voirfranch:ies. Enfin,l'annQncede
l'instruction ollligaloJreà lans, i
la rentrée %019,contre 6ans al:-
tueUeml!nt, signen+ene la fin de
la llcolarisation dèIl deux ans 1

•••.p1ac- •••••••• ~
~s syndicats. qui regrettent de ne
pas avoirêwassQdés à ~all$ises,
laptde leur programmation une

lecture oitique. «D'un exposé .:i
l'Qum, il n'ya guètede dibat, mais
1'e)(pfBSgfon d'une ClJltll.l'f! rie l'en-
tre-soi u, tade·t-on llu SNUipp.
"Peu de rontmdidoire., renché-
rit-on du côtr des professeurs de

maternelle. Mémoire de l'enfant,
sommeil, rnqsique, émQOOnL
la ~jetscOflV'Qq\lés t'ont, dil;ent-
Us, la part belle aux sciences c0-
gnitives, au dl!triment des men-
(es de l'é4tlt~(m. "0/1 peut Imu-
giner. df:matn. q Ile l'utilisatiQn de
109it:ifh, de prowcoles ou d'outils
cognitifs primera. en dasse, sur la
ft1rmation de lensdgnurlt ., llvan-
ce-t-on dam les rangs de la pePE.

Si M, BLanquer n'a jamais caché
son intérêt pour te pan, rêœnt. de
la rècherd1e, l'inquiétude des per-
~b~ml)ntéed'uncran avec
la nomination. en novembre2:0!1,
du pmfesseuT de psychologie co-
gnitive Stanislas Debaeneà la tête
d'un r:QnseiJ ~c:ientiliquede l'édu-
cation natitmale, Un appellancê,
dans 1" foulée. par le SNUipp-FSU

pour ~développer et diffuser la fil·

cherche. tbute Itl redten::hl!', dUiu
tous les dorn/Jffles intêrestmnt
/ërole •• s été signé par une cin-
quantaine de penonnalités de
renom .._dont le neuropsych.latrè
Boris Cyrulnlk,d10isipar le minis-
ttepour artlmer œs USIst$.

.~. et • .,....
bdtpf. Enmettant 1'1Ic:œntsur
la «maternelle du lilngagelt,

M. Blanqw:r S';ltte'rul-ilà ce que les
enseignants fassent u.sage des
"râles de m(lts" introduites,
en 2008. du temps de Xavier
Dan::os? 1lI qu~ion est en t'pUt
cas posée par le SNUip.p-FSU, qui
redoute une pmsion accrue .sur
ta dernière ann~e de materneUe,
tJ1lflSformée en ""ntîdwmblt',.
du CP. La mise en piaœ. SQUS la
gauche. d'un c:yde englobiurt \es
trois aonees de maternelle,
quand. auparavant, la grande sec-
mm était rattachée au CP el au
CEl, entend lutter rentre ce pM-

ru;Jrnène, "A l'khelle de l'OCDE.011
/'lote là tendtmCê à./'Qirede la der-
niire Qnn~e de maternelle un
pre.cp obIig.àtQin>, nwis avec une
pédagogieadQptêe», souligne Eric
Charbonnier. analyste auptèt de
l'Olllanisation de coopération et
de développement économique.

Une autre tendance à l'ëchelle
inlernatlona~ fuit tiquer le
tnOMI! enseignant: l'essor d'un
-système intégré,. d'accueil des
jeunes enfants. de 1 à S-6am,
adopté en Allemagne. au Royan-
me-Uni .. Une note que vient de
publier Franœ suatégie, orga'
nisme de comeil pm auprès de
Matignon, plaide pour cette ar-
chitecture nouvelle..

La ••••• _ ••••• NcoIe l
._ La puéhe, qui l'aVilit affi-
chée comme une priorité, n'a pas
mnu s:Ipromesse d'en «<:crolm: la
part: à l'âge de zans, moins de
U 'Hod6 enfants sont ii1ujourd'h\Ù
attueilIis en materneIJe. ratio qui

stagne depUi$lOu' contre plus de
JO ~ dans les lIt11lée$ 1990. Or, à
éCOl.lter la communauté êcluc:a-
tive, la baisse pown.it rtprmdtt.
«Pour ~ les cNdouble-
mcmts encp,QIl puise lÙm5 tousle1
viviers, affinne-t-on au SNUipp,
celui de Itl présrolariullion, cam-
meœ/ui des remplaçants, des mal-
fR's spérialids ou sUTnllmhrJi-
1'eS." Au ca.binet du mlnù.tri!, on
fait valoir des «retours très con-
trastés» sur Ù!sujet. "'Quand VlJUS
propmez llm'drme de toute petite
JeCfion. que les 10ft,lW( sont adap-
tés, scolariser un enfant avant
Jans a du sem. mais. Id cest pour
mêler II~ poignée de fout-petit. Q
une dQ$Se lambda. on el'! arrive
vite ci un constat d«hec JO, assure
Fanny Anor, conseillère spéciale
de M. B1anquer. Sur œ sujet, dît-
eUe,le '"pragmmisme"doit préva-
loir: J'aa:ucil à :UIU peut $e :fhire
au~i bien en maternel1e q1J.'en
Q:Î:the ou en jardind'ènewn, _

M.BA.
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